LE PERROQUET NOIR
(Coracopsis nigra)

par Anton Schreuders, assisté de Tom de Barbanson

traduction de Francis Banderet  -  Photos de Francis Banderet
Introduction 
Les perroquets noirs sont de beaux perroquets, qui sont cependant peu représentés en captivité. A première vue, leur plumage, de couleur foncée, ne les rend que peu attractifs. Toutefois, si on prend le temps de les examiner d’un peu plus près, on ne peut nier que ce sont effectivement des oiseaux tout à fait mignons et charmants. 
En 1993, j'ai commencé à détenir les deux sous-espèces de perroquet noir de Madagascar et, depuis lors, je suis devenu vraiment enthousiaste, accro à ces perroquets. Leur statut à l'état sauvage est assez précaire. L’espèce est probablement en danger à Madagascar, comme en captivité. J'espère  que, suite à cet article, davantage d’éleveurs s’intéresseront au perroquet noir et adhéreront à l'European Conservation Breeding Program. 
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Perroquets remarquables
J’apprécie énormément les perroquets noirs. De tous les perroquets, ils sont définitivement mes favoris. Leur plumage est toujours parfaitement lisse. Lorsque la lumière du soleil reflète sur leur plumage, une grande diversité de gris, noirs, bruns et bleus apparaît. N’avez-vous jamais remarqué qu'ils possèdent un subtil spot d’un très beau noir près de l’oreille ? 
Les perroquets noirs sont des oiseaux très joyeux et très remuants. Ils ne crient pas simplement à l'instar d'autres perroquets, mais produisent une grande variété de sons, différents sifflements, et même de courtes mélodies. C’est la raison pour laquelle, à Madagascar, ils sont appelés perroquets chanteurs. Malheureusement, ils chantent assez fort, en particulier au cours de la période de reproduction, où les femelles émettent constamment des « bip » sonores. Les mâles et les femelles, lorsqu’ils arrivent à maturité durant la saison de reproduction produisent souvent un son qui peut être comparé à un klaxon de voiture. Cela ne dure que de courts instants et n’est généralement pas désagréable. Cependant, certains de vos voisins peuvent penser différemment. Les perroquets noirs ont la faculté d’apprendre à parler, imiter des bruits et semblent être de merveilleux animaux de compagnie. J'ai surpris deux de mes oiseaux qui ont spontanément commencé à imiter les sons de ma perceuse électrique et un aspirateur. Je ne l'ai remarqué que lorsque j'ai éteint la perceuse et que le bruit ne s'est pas arrêté. Ma femme a connu la même aventure avec l'aspirateur. Ce n'est pas exactement ce que j'attendais de mes perroquets, mais cela reste stupéfiant! 

Autres faits remarquables concernant le perroquet noir
· La couleur du bec du perroquet noir change. Normalement, le bec est noir, mais il vire au blanc quand les oiseaux viennent en période d’excitation reproductrice. On constate également à un renflement de la région cloacale
· Les perroquets noirs peuvent être logés en colonie, même dans une petite volière, et même pendant la saison de reproduction. Essayez d’en faire autant avec d'autres perroquets de cette taille ! 

· Les perroquets noirs aiment énormément les bains de soleil. Ils peuvent pour cela prendre des positions très étranges. Ils vont même parfois jusqu’à se coucher sur le sol. Les perroquets noirs n'aiment pas vraiment être touchés ou manipulés, ni par l'homme ni par leurs congénères. Ils ne montrent aucune forme d'affection les uns envers les autres et ne forment pas nécessairement des couples liés pour la vie. 
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Les œufs des perroquets noirs éclosent après une incubation de 14-15 jours, l’élevage des jeunes ne dure que 33-35 jours au maximum, phénomènes assez marquants pour un perroquet. 

· Les perroquets noirs de ne sont pas des destructeurs. Je les élève dans une volière en bois sans aucun problème. Ils aiment, pendant la saison de reproduction seulement, mâcher un peu de bois et de craie. 
· Les perroquets noirs s’accouplent comme les psittacidés sud-américains, côte à côte. 

· Les perroquets noirs peuvent étirer leur cou sur une longueur remarquable. Quand les oiseaux se nourrissent l’un l’autre, le mâle étend son cou à la longueur maximale et s'incline gracieusement vers la femelle, avant de régurgiter la nourriture dans le bec de celle-ci avec des mouvements très rapides et saccadés. 

Sous-espèces 
Deux sous-espèces se trouvent sur Madagascar, la forme nominale, coracopsis nigra nigra, et le perroquet noir de Bang,  coracopsis nigra libs. 
Coracopsis nigra sibilans habite les Comores et coracopsis barklyi, maintenant considéré comme une espèce à part entière, hante l'île de Praslin aux Seychelles. 
Les différences entre coracopsis nigra nigra et coracopsis nigra libs  sont très faibles et il est plus simple de les identidier lorsque les oiseaux sont placés l’un à côté de l'autre. Je ne vais pas donner une description détaillée, mais je vais juste mentionner les différences. Je n'ai toujours pas trouvé de littératures dans lesquelles ces différences sont décrites en détail, de sorte que les caractéristiques suivantes sont fondées sur la comparaison de 16 perroquets d’origine sauvage garantie que je détiens.
La plupart de mes oiseaux sont élevés à l'intérieur. Les oiseaux détenus en volière extérieure ont un aspect quelque peu différent. Ils montrent naturellement un plumage plus dense et des nuances un peu plus sombres. Coracopsis nigra libs est parfois plus brunâtre.

Ci-dessous, je décris les différences lorsque les oiseaux sont maintenus dans une volière intérieure, par rapport à la lumière du jour et au moment de l'année où le bec est blanc. 
    



Coracopsis nigra nigra


Coracopsis nigra libs 
Plumage général :

Noir brunâtre. 



Gris, parfois gris brunâtre.

Haut du dos : 


Noir brunâtre.



Gris, parfois gris brunâtre.

Bas du dos et croupion :
Noir brunâtre.



Gris bleuâtre, mais jamais noir
Couvertures alaires
:
Noir brunâtre, avec parfois 

Gris avec des reflets bleuâtres 





des reflets bleuâtres.


plus marqués
Primaires externes :

Ext. du rachis noir/gris sombre
Ext. du rachis gris sombre





Int. du rachis gris bleuâtre

Int. du rachis bleu grisâtre

Rectrices :


Dessus noir brunâtre


Dessus gris sombre avec 

parfois des reflets bleuâtres




Dessous gris



Dessous gris

La détermination de ces deux sous-espèces est compliquée, davantage encore, lorsqu’on sait qu’elles se mélangent dans les parties septentrionale et méridionale l’île de Madagascar. Par conséquent, des « hybrides » naturelles existent, issues de nigra et libs. Parmi mes oiseaux sauvages capturés, il y a quelques spécimens que je soupçonne d’être des « hybrides » possibles. J'ai un mâle de couleur très foncée, donc certainement coracopsis nigra, mais avec un croupion bleu. J'ai aussi quelques oiseaux de couleur très foncée, coracopsis libs, à peine distincts de coracopsis nigra.
 

Coracopsis nigra et libs ne diffèrent pas beaucoup par la taille. La plupart des nigra que j'ai vus et que j’ai détenus sont un peu plus grand que libs. Néanmoins, je possède quelques libs qui sont aussi grands que des nigra.
 
Alimentation
On ne connaît pas grand-chose de leur alimentation dans leur habitat naturel. J'essaie d'acheter de nombreux fruits qui poussent aussi à Madagascar, telles que les mangues, papayes, figues, bananes, etc… Cependant les fruits tropicaux sont relativement coûteux et il n'est pas nécessaire de leur fournir ce type de fruits à chaque fois. Heureusement, les perroquets noirs ne sont pas gourmands et mangent presque de tout.

J'ai expérimenté le mélange de graines qu'ils préfèrent. Il s’agit apparemment essentiellement de semences. Je mixte un mélange de graines pour perroquets avec un mélange pour perruches calopsittes, sans graines de tournesol, dans un ratio de 50/50. L’approvisionnement est quotidien. Les graines à forte teneur en graisse ne sont pas très appréciées. Par conséquent, l’offre en graine de tournesol reste limitée et je n'ai jamais donné d’arachides. 

Tous les 2-3 jours, je les approvisionne en fruits; ils aiment les raisins, les pommes, les poires, et la mangue en particulier. Ils mangent aussi les melons, les fraises, les fruits de rosier, sans oublier les légumes, telles que les carottes. Cependant, ils n'aiment pas la salade. Ils apprécient aussi les bouillies de riz. 
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En hiver, vous ne devez pas omettre de distribuer les fruits dans leur menu. J'ai essayé de diminuer cet apport avant la mise en condition d'élevage. Je n'ai essayé qu'une seule fois, pendant quelques semaines. Résultats :   tous les oiseaux ont attrapé un rhume à cause de la diminution de leur résistance physique. 

La quantité de fruits et de protéines fournies influe sur le processus d'entrée en période de reproduction. J'ai remarqué cela depuis plusieurs années maintenant. Dès que les premiers oiseaux commencent à montrer un bec blanc, c’est le signe qu'ils sont sur le point d'entrer en état reproductif, je leur fournis alors une nourriture à base d’œuf et des fruits tous les jours. Une à deux fois par semaine, je leur distribue de la bouillie de riz avec quelques nourritures extrudées pour chat. Bientôt, d'autres oiseaux les suivront sur cette voie. Si le régime alimentaire n'est pas changé, les oiseaux peuvent entrer en état reproductif à des époques très différentes de l'année. Le régime alimentaire n'est pas le seul facteur déclencheur, mais expérience faite, il en est un des principaux.

Lorsque ces oiseaux sont en période de reproduction, ils consomment une extrême quantité de denrées alimentaires. Un couple peut manger 1 kg de raisins par jour en plus de leur lot journalier de nourriture. 

Spécialement quand ils ont des jeunes au nid, ils ont besoin de beaucoup de protéines (animales), plus que les autres perroquets. Je suppose que la quantité de protéines fournies durant les premières semaines de l’entame de la reproduction a une grande influence sur le développement et la croissance des jeunes. L'année dernière, je suis allé en vacances au moment où les oiseaux venaient de quitter le nid. L’ami, qui s'est occupé des oiseaux pendant les trois semaines de mon absence, a oublié de les approvisionner en oeufs. La croissance des jeunes oiseaux n'a pas été maximale. Les jeunes oiseaux que j'ai achetés à Madagascar ont reçu seulement de la bouillie de riz. Ces oiseaux n'ont pas grandi jusqu’à la taille maximale. Par contre, mes oiseaux nés chez moi en 2001 sont devenus énormes.


Elevage 
Les notes suivantes sont le fruit de mon expérience personnelle uniquement. Cela ne veut pas dire bien sûr que des comportements différents soient exclus. Les perroquets noirs peuvent être détenus en colonie, même dans une petite volière. Il est à noter que dans ce cas de figure, je n'ai pas eu de résultats d’élevage. Dans les élevages en colonie, les couples ne se forment pas spontanément. Les mâles et les femelles ne sont souvent pas en état de reproduire, tous ensemble, au même moment. Ceci autant chez les nigra que chez les libs. Heureusement, je détiens plus de 20 oiseaux au total, de sorte qu'il y a toujours des mâles et des femelles en période de reproduction au même moment. 

La raison pour laquelle il a fallu passablement de temps avant que j'aie eu mon premier succès, c'est que j’ai voulu éviter les croisements des deux sous-espèces et que j'ai commencé avec un nombre limité d'oiseaux. Je n’ai pas voulu reproduire des « hybrides », même naturels. J’ai rencontré des difficultés à amener mes oiseaux en même temps en état de reproduire.
En 1993, j'ai commencé avec 2 oiseaux, 1 libs et 1 nigra, les deux étant des femelles. En 1995, j'ai pu acheter 5 autres oiseaux et 9 autres en 2000. Tous étaient des oiseaux sauvages, capturés dans la nature. En 2001, pour la première fois dans mon élevage, un couple de libs a donné naissance à 2 jeunes et, en 2002, un autre couple, également de libs, a produit 3 jeunes. En raison d'un manque d'espace pour construire d'autres volières, j’ai dû me résoudre à placer certains couples chez d'autres éleveurs. Cela va probablement réduire les possibilités de résultats de reproduction, même si je ne suis pas en mesure d’interchanger les couples pendant ce temps. 
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Les perroquets noirs ne peuvent accepter que de grands nichoirs, d’une taille prévue pour les cacatoès. J'ai construit deux nichoirs en octogones d’un diamètre de 50 cm et d’une hauteur de 65 cm. J'ai placé le nichoir sur un socle dont la partie avant était couverte, de sorte qu'il donnait l’impression d’un tronc creux. Le trou d’envol du nid d'ouverture doit mesurer 10 centimètres de diamètre au minimum.

En période de reproduction, je sépare de l'égalité les couples au moment où les femelles sont en couleur et dans les meilleures conditions d'élevage. La femelle devient alors très dominante, mais pas vraiment pour attaquer le mâle. Elle vient constamment mendier de la nourriture et chasse le mâle toute la journée. 

La couleur de la peau de la gorge et le front de la femelle passe à un jaune orangé. Elle est de plus en plus nerveuse et commence à mâcher craie. Juste après la première copulation, elle est en mesure de déposer son premier œuf. Je pense que chaque oeuf doit être fécondé séparément. J'ai remarqué qu’après la copulation, un œuf était pondu dans les quelques heures qui suivaient. La femelle commence l’incubation dès la ponte du premier oeuf. Le couple reproducteur de 2001 a vu ses quatre œufs éclorent après 14-15 jours d’incubation. Le quatrième jeune n'a pas survécu, car les autres ont pris toute la nourriture. Il est mort après une vingtaine d’heures déjà. Je n'étais pas à la maison à ce moment-là pour prendre en charge l’oisillon et l’élever à la main.

La femelle quitte régulièrement le nichoir pour être alimentée par le mâle. Elle consomme énormément de nourriture. L’inspection du nichoir était assez facile. Je n'ai pas eu à déranger la femelle au nid. J'ai inspecté le nichoir par la porte de la niche depuis l'extérieur de la volière, à l'intérieur de ma maison. Je n'ai donc pas eu à entrer dans la volière pour inspecter le nid. Les poussins quittent le nid à l’âge de 33 à 34 jours après l’éclosion. Les bébés grandissent très vite. La pose de la bague survient à l'âge de 8-9 jours. J'ai utilisé des bagues de 9 mm, mais 8,5 mm (voire même de 8 mm) sont également possibles. Je n'ai jamais mesuré les tarses de mes adultes, parce que je déteste attraper mes oiseaux. La capture des oiseaux provoque beaucoup de tensions dans le groupe et il faut beaucoup de temps avant les oiseaux sauvages importés soient acclimatés. 


Madagascar et la nécessité de conserver 

On ne sait pas grand-chose sur les oiseaux dans leur habitat naturel. L'espèce n'est pas très bien étudiée, pas davantage en captivité qu’à l’état sauvage. Seuls quelques pauvres articles sont publiés, puis maintes fois copiés. Davantage d'attention a été accordée aux perroquets vasas. Il semble que les perroquets noirs aient été quelque peu oubliés. 

Lorsque je me suis rendu à Madagascar pour des vacances en 1995, je me suis promis d’observer les perroquets noirs à l'état sauvage, dans leur milieu naturel, lors de mes pérégrinations. J'ai voyagé dans la moitié nord de Madagascar durant 4 semaines avec mon épouse et un ami. Nous avons débuté notre voyage, nous nous sommes posés à Antananarivo (Tana), la capitale, avant de nous diriger vers la côte est, jusqu'à Toamasina. Comme nous ne pouvions pas traverser le delta, nous sommes retournés à Tana. De là, nous avons rejoint la côte ouest jusqu'à Maveatanana, puis traversé les montagnes pour nous retrouver à nouveau dans le nord de la côte est. Notre route nous a ensuite promenés dans le Nord par les montagnes Ankarana. Nous avons enfin rejoint Tana en passant par la côte ouest. Madagascar est un pays plutôt sec. La côte orientale nord est relativement verte, mais celle de l'Ouest est passablement dépourvue de forêts et la région est très sèche. Près de la mer, il y a des endroits où se sont implantées des forêts de palétuviers. Autour des montagnes Ankarana, il y a un petit bout de forêt composée surtout de ficus. Nous avons campé quelques jours dans cette forêt. Chaque matin, un trio de perroquets vasas et un groupe de lémuriens (coronatus) nous éveillaient là. Mais de perroquets noirs : ni vus, ni entendus. 

La déforestation est un problème majeur à Madagascar. Elle n'est pas seulement le fait de l'homme, mais elle est également due à des ouragans. Les forêts et les arbres propices à la nidification disparaissent ainsi rapidement. Une grande inquiétude réside dans le fait qu'il n'y a pas beaucoup de forêts à gauche.

Au cours de l'ensemble de notre voyage, j'ai vu des perroquets noirs à l'état sauvage qu’à deux reprises seulement, alors que les perroquets vasas ont été vus beaucoup plus fréquemment, mais pas dans les régions montagneuses. Les populations locales et les marchands d'animaux ont confirmé mes craintes comme quoi les populations de perroquets noirs risquent de disparaître rapidement, et que les perroquets noirs deviennent rares pas seulement dans le nord, mais également dans la partie méridionale de l’île. Beaucoup de perroquets noirs sont encore exportés. En novembre 1995, plus de 3000 perroquets vasas avaient déjà été exportés. Si moins de perroquets noirs ont été exportés, c’est uniquement parce que les piégeurs n'ont pas pu en trouver un si grand nombre, sinon le quota des 3000 oiseaux aurait probablement aussi été atteint.

Le déboisement effréné, le grand nombre d'oiseaux exportés de Madagascar par le passé et le peu de soucis d’élevage en captivité, laissent présager que, sans un programme d'élevage visant la conservation, ces espèces seront éteintes d’ici quelques années.
Conservation 
Depuis que je détiens des perroquets noirs, j'ai essayé de prendre contact avec d'autres éleveurs qui conservent cette espèce. Aux Pays-Bas, où j'habite, il n’y avait que quelques éleveurs. Depuis 1998, j'ai tenté de mettre en place un programme d'élevage de conservation. En 1999, Tom de Barbanson, un de mes amis s’est montré enthousiaste à cette idée de conservation. Le programme d’élevage néerlandais est devenu réalité. Malheureusement, nous n'avons pas trouvé beaucoup de membres aux Pays-Bas. J'ai donc commencé à chercher des éleveurs dans d’autres pays européens, de même qu’aux Etats-Unis. A la fin des années 2000, j'ai rencontré Rosemary Low et lui ai parlé de mes plans pour un programme d'élevage et de conservation. Elle fut très enthousiaste et a mis une annonce dans la revue « Cage and Aviary Birds” en janvier 2001. En 2001, j'ai eu un contact avec Jorg Asmus, un éleveur allemand et membre de société ornithologique VZE. Il m’a suggéré de laisser VZE coordonner le programme de conservation et de reproduction. J'ai accepté, car cette société, VZE, qui compte plus de 3000 membres, pouvait probablement toucher davantage que quelques éleveurs privés. Le Programme Européen pour la conservation et la reproduction du perroquet noir est né et est coordonné par le docteur Georg Sauer, membre du VZE. Nous sommes actuellement plus de 20 membres dispatchés en Allemagne, Pays-Bas, Royaume-Uni, Suède,  Belgique, Espagne, Suisse et Portugal. Certains zoos et parcs ornithologiques ont rejoint le programme. Toutes les sous-espèces de coracopsis nigra sont représentées dans le programme, mais les résultats d’élevage étaient encore médiocres l'an dernier. 

Les principaux objectifs du programme sont :
- Eviter la disparition de l’espèce en aviculture.

- Garder un registre. 
- Elever des sous-espèces pures.

- Échanger des informations et des conseils.
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Si nous sommes capables de reproduire suffisamment de perroquets noirs, afin de ne plus à avoir besoin d'en importer, nous pourrons peut-être, espérons-le, éviter de le voir disparaître. Si nous sommes capables de reproduire des sous-espèces pures, nous serons aussi en mesure de fournir des sujets pour des réintroductions d'oiseaux dans leur habitat naturel. Cela s’avérera certainement nécessaire dans l'avenir.

A l’aide du registre, nous essayons d'éviter la consanguinité dans nos élevages. L'échange d'informations et d'expériences est très important. Très peu de personnes détiennent des perroquets noirs et encore moins avec des couples de la même sous-espèce, en raison d'un manque d'oiseaux et d'un manque de connaissances. Plus le nombre de membres adhérant au programme d’élevage sera grand, plus la survie des espèces et sous-espèces sera assurée.

La participation au programme est gratuite. Nous n'avons aucune demande de cotisation. L'information est envoyée par courrier électronique. Les membres qui n’ont pas d’adresse de courrier électronique sont informés par courrier traditionnel. Nous essayons d'envoyer à nos membres un bulletin d'information tous les 3 mois. Toutes les informations fournies par nos membres sont traitées confidentiellement par l'équipe de coordination seulement. Dans le bulletin du programme, aucune information ne sera communiquée sans l’autorisation écrite de l’auteur.

Les contacts pour l'équipe de coordination pour les membres de langue allemande sont: 
Dr. Georg Sauer & Jorg Asmus.
Les contacts pour l'équipe de coordination pour les membres de langue néerlandaise et l'anglaise sont: 
Anton Schreuders et Tom de Barbanson

En ce moment, nous faisons des recherches dans diverses littératures et organisons des visites de musées qui possèdent et conservent des peaux de perroquets du genre coracopsis. 

Pour cette année, nous prévoyons de mettre en route un groupe Internet pour nos membres et de créer un site Web pour notre programme. Nous pensons dans un proche avenir intégrer coracopsis vasa dans le programme. Cela dépendra de la quantité de travail que demandera la gestion de coracopsis nigra et de l'intérêt que suscitera coracopsis vasa chez les éleveurs.  
Si vous êtes intéressé à participer au programme, n'hésitez pas à contacter l'auteur, Anton Schreuders: atschreuders@planet.nl
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ou Tom de Barbanson: debarbansonvhaperen@concepts.nl
